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l était une fois une société où les contes de fées
qui finissent bien se font de plus en plus rares et
où les couples parentaux, parfois, se séparent.

Mais même lorsqu’un couple est rompu, quand des
enfants sont nés, une sorte de lien doit perdurer.

Alors, en l’absence d’une «baguette magique», des solu-
tions ont été mises en place afin de faire face à ces sépa-
rations dites difficiles, des Espaces-Rencontres ont été
créés dans plusieurs villes wallonnes avec la conviction
qu’un soutien professionnel doit être apporté aux
familles dans ces situations douloureuses.

L’enfant a quelquefois juste peu ou pas connu son
parent. Ou au contraire, il  a vécu des moments difficiles
ou même difficilement oubliables. Dans un cas comme
dans l’autre, un Espace-Rencontres peut servir de no
man’s land, de zone de paix et de neutralité où le lien
parental pourra naître ou se reconstruire en toute sécu-
rité. On demande parfois beaucoup à ces enfants, on
leur demande d’oublier et d’avancer. 

Il était une fois des histoires qui finissent bien. Quelques
passages en Espace-Rencontres et s’en suivent bientôt
des sorties autorisées, un accord entre les parents et des
gardes alternées. 

Il était une fois des histoires qui finissent mal. Des ren-
contres difficiles, des absences aux rendez-vous, des
disputes qui se terminent par un arrêt des rencontres.

Aucune histoire ne se ressemble. Seule reste la bonne
volonté qui est la nôtre, celle de garder vivant ce lien,
cette histoire de filiation malgré tout. Un parent parfait
n’existe pas. On est le parent qu’on peut.

On parle beaucoup de retissage de lien social ou de crise
de celui-ci: le déclin de l'autorité, l'existence de «ratés»
lors du processus de socialisation et la difficulté à éta-
blir des règles de vie commune lorsqu’on est victime de
l'individualisme croissant.Le lien social, on pourrait
commencer par le repenser. Mais ça, c’est une autre his-
toire.

Tout Service Espace-Rencontres se réfère au postulat
selon lequel chaque enfant est un sujet de droit dont
l’un des droits et des besoins fondamentaux est d’avoir
accès à chacun de ses parents et à toute personne titu-
laire d’un droit aux relations personnelles.

Ce qui se vit dans les Services Espaces-Rencontres est
d’ordre privé. L’équipe accueille parents et enfants en
toute confidentialité.

Tout est mis en place pour que les rencontres se passent
sereinement, pour l’enfant et pour les deux parents.
L’équipe veille au bien-être et à la sécurité de chacun en
toute impartialité. Le Service Espace-Rencontres s’ins-
crit dans une visée dynamique des relations et inter-
vient dans le but qu’un droit de visite serein puisse
reprendre place dans les milieux de vie naturels des
familles.

Trimurti, un mot sanskrit
qui illustre la place de chacun
Les Espaces-Rencontres commencent avec la mise sur
pied de projets-pilotes au début des années 1990,
notamment à La Hulpe, à Waterloo et à Charleroi. Lors-
qu’il devient le directeur de l’asbl COF, Etienne Leroy
apporte avec lui son expérience de garant pédagogique
auprès de l'Espace-Rencontres pilote de Charleroi.
Apparaît alors naturellement la volonté d’offrir le même
service aux familles de l’arrondissement judiciaire de
Huy. 

Ainsi, le  1er avril 2001, naissait Trimurti. Trimurti est un
mot sanskrit qui signifie «Trois formes». C’est la triade
au sommet du panthéon indou, composée de Brahmâ, le
Créateur, qui symbolise le Passé, de Vishnu, le Préserva-
teur, qui symbolise le Présent et de Shiva, le Transfor-
mateur, qui symbolise le Futur. Trimurti, un patronyme
qui réunit le père, la mère et l’enfant, au-delà de la sépa-
ration du couple. Qui triangule la relation parent-enfant
lors des rencontres par la présence et le soutien de l’in-
tervenant. Qui illustre la place de chacun: Famille, Jus-
tice et Espace-Rencontres, dans une synergie centrée sur
l’enfant.

Le lieu où prennent place les rencontres se veut tiers:
neutre, spécifique, indépendant,protégé et différencié
des lieux de vie habituels de l’enfant et des parents. Tri-
murti propose un matériel basique de jeux, un espace
intérieur et un espace extérieur.

Il peut se définir comme un espace d’accueil transitoire
au sein duquel des ressources et compétences sont

“Il était une fois des liens”
l’Espace-Rencontres Trimurti

i

En juin 2011, Trimurti a fêté ses 10 ans. Mais qu’est-ce que Trimurti? Un Espace-Rencontres qui,
après une séparation, des conflits importants, des défaillances, permet aux enfants et aux
parents, de reconstruire ensemble une histoire et des liens affectifs sereins. L’équipe de Trimurti
a voulu à cette occasion témoigner de leur expérience.
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l'Espace-Rencontres était plus « idéaliste ». Les interve-
nantes, munies de leur bâton de pèlerin, écoutaient, sou-
tenaient, motivaient, tentaient une multitude d’actions
afin de permettre à chaque rencontre de se dérouler. Au
fur et à mesure, une habitude de débattre s’est installée.
Où se trouve la limite du secret professionnel ? Quelle
est exactement notre marge de manœuvre ? Mais égale-
ment quelles sont nos limites ? Comment se passent les
expertises, quelles répercussions ont-elles sur les ren-
contres ? Faut-il créer du lien à tout prix ? Que com-
muniquons-nous à la Justice ? Comment ? Autant de
questions qui ont demandé et demandent toujours
beaucoup de réflexion et d’énergie à l’équipe.

Avec le temps, du recul sur les actions entreprises a été
possible, ainsi que la nécessité de tirer leçon des diffé-
rents positionnements de l’équipe et des conséquences
de ceux-ci… Le cadre de travail évolue au fil du temps. 

Trimurti, c’est aussi une équipe d’intervenants aux pro-
fils différents. Riche par sa diversité d’approches et par
la complémentarité qui se dégage des formations et per-
sonnalités de chacune. Ainsi, se sont succédées dans ce
service des psychologues, médiatrice, criminologue,
assistante sociale mais également institutrice, ou encore
anthropologue. Cela nous a permis d’être toujours en
réflexion et en remise en question de notre travail. Rien
n’est statique, tout est en perpétuelle évolution.

Enfin, le service ne serait pas ce qu’il est aujourd’hui
sans le recours à de nombreuses collaborations de qua-
lité. Tout au long de ces années, un dialogue constructif
s’est construit avec les Instances Judiciaires hutoises. Le
soutien du Parquet de Huy, des rencontres riches avec
les Espaces-Rencontres d’autres arrondissements, ainsi
que des supervisions régulières avec quelques per-
sonnes ressources ont contribué à améliorer le travail
que nous menons avec les familles. 

Les contes qui commencent par «il était une fois» se ter-
minent généralement par «ils se marièrent et eurent
beaucoup d’enfants». Quant à nous, nous terminerons
plutôt par ce souhait «ils se séparèrent, et restèrent mal-
gré tout parents».
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mises en oeuvre afin que les relations affectives entre un
enfant et un parent puissent être préservées et se recréer
en dehors de tout aspect conflictuel ou dangereux.

Les rencontres se déroulent tous les samedis et mercre-
dis après-midi. Leur durée, leur fréquence, leur intimité
et les possibilités de sortie sont fonction des décisions
judiciaires ou administratives (ou, à défaut, des propo-
sitions de l’équipe) ainsi que de l’évolution de la situa-
tion et de la qualité des liens qui se sont renoués.

Durant la première année de Trimurti, 24 dossiers de
familles ont été pris en charge. Ceux-ci provenaient
majoritairement des Instances de la Justice civile, à
savoir le Tribunal de la Jeunesse et le Tribunal des
Référé. Seules quelques familles étaient envoyées par la
médiation pénale.

Dix ans plus tard, ce sont pas moins de 62 familles qui
ont été reçues et prises en charge. 382 rencontres ont pu
être encadrées, ce qui représente 1.100 heures passées
par les familles au sein de l'Espace-Rencontres et 550
heures en sorties. L’origine des dossiers s’est diversifiée,
même si elle reste majoritairement civile. La Justice de
Paix, les Services de l’Aide à la Jeunesse et les Services
de Protection Judiciaire nous envoient également des
dossiers. Parfois même, des familles nous adressent des
demandes spontanées.

S’il fallait caractériser Trimurti
en un seul mot, ce pourrait être
Mouvement
Au cours de ces années écoulées, le service a connu des
changements et des évolutions. 

Changements de pouvoirs subsidiants, incertitudes
quant à la pérennité, structuration du secteur par un
Décret (27 mai 2004), et adoption d’un code de déonto-
logie ont rythmé ces dix ans. 

Changements de locaux aussi. L’Espace-Rencontres a
déménagé à plusieurs reprises. Chaque étape de ce par-
cours géographique comportait ses avantages mais
aussi ses inconvénients, dont les intervenantes ont à
chaque fois tenté de tirer parti. Accessibilité, discrétion,
partage des salles de rencontres avec d’autres services,
sécurité, convivialité des locaux, petites ou grandes
salles de visites, accès à l’extérieur, autant d’éléments
qui ont fluctué et influencé la vie du service.

Puis, dernière étape du cheminement, Trimurti intègre
en 2011 les locaux de l’Espace Vieutemps. Depuis
quelques mois, nous sommes donc dans une configura-
tion spatiale différente qui demande à son tour des ajus-
tements dans nos habitudes de fonctionnement. 

S’il fallait caractériser Trimurti en un seul mot, ce pour-
rait être Mouvement. D’un point de vue strictement
géographique bien-sûr mais surtout dans la volonté
affirmée dès le début d’être perpétuellement en
réflexion, de ne pas figer ses pratiques et ses interven-
tions. 

Au départ, la philosophie qui sous-tendait le travail à
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